
La yongleuse 'S3

T^ictime ? .... Oh ! elle m'enfonce ses griffe»

dans le cœur !!...,

Un tremblement convulsif.
. . . un froid

mortel court dans tous mes membres, le
5ang reflue vers la tête, .... des étincelles sau-
tillent dans mon cerveau, .... un bourdonne-
inent dans mes oreilles une dernière
impression vague, terne, sans horizon,....
une dernière crispation, puis, tout s'éclipse et
•a se perdre dans le lac morne du néant

L'ORPHELIN.

VI

En m'éveillant de mon long évanouisse-
ment, j'étais étendu sur un lit de branches de
sapin, au milieu d'une forêt d'érables.

: Un jour pâle filtrait à travers le treillis du
feuillage, et de gros nuages sombres, entrevus

par une échappée des arbres, dans un pan du
^i€\, distillaient une pluie froide.

Qu'elles étaient tristes ces nombreuses


